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Les demographes connaissent tres bien Ia ligne droite invisible tracee entre 

Saint-Petersbourg et Trieste, qui a divise I'Europe en deux depuis des siecles. 

Les comportements demographiques a I'Est et a I'Ouest de cette ligne et leur 

resultat, le processus demographique, ont toujours ete tres differents. 

Cependant, au cours du XXe siecle, cette ligne s'est estompee graduellement et 

l'on peut aujourd'hui parler de convergence demographique et de 

rapprochement de ces deux parties de I'Europe, y compris en ce qui concerne 

les ex-Republiques europeennes, l'ex-Union sovietique jusqu'a I'Oural, peut-etre 

meme jusqu'a Vladivostok. 

Ce rapprochement demographique se transforme en facteurs importants du 

rapprochement politique et economique des deux parties de Ia future Europe du 

XXIe siecle. 

J'en citerai quelques exemples. 

Le premier a trait a Ia fecondite. Celle-ci etait tres differente en Europe 

occidentale et orientale - deux fois plus elevee en Russie qu'en France. Elle 

s'etablit aujourd'hui a des taux quasi identiques. Elle est un peu plus elevee 

qu'en Allemagne, en Espagne ou ltalie, un peu moins qu'en France et en 

Angleterre mais, en moyenne, elle atteint le meme niveau que I'Europe des 

Ouinze. Or, le niveau de fecondite reflete un comportement similaire des gens 

dans leur vie quotidienne, car il implique un comportement familial, un principe 

de famille et, bien sOr, une culture similaires. 

Nous assistons done a une convergence culturelle et sociale des diverses 

regions de I'Europe, ce qui, au debut du siecle etait loin d'etre le cas, les 

pratiques etant, au contraire, multiples. 

Le second exemple concerne Ia mortalite. A !'inverse des indices de fecondite, 

les taux de mortalite au sein de I'Union europeenne d'une part, de !'Ukraine et 

de Ia Russie d'autre part, sont tres differents. L'esperance de vie en Russie pour 
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les hommes est de quinze ans mains elevee qu'en Union Europeenne. De ce 

point de vue, il n'existe aucune convergence. Mais si cela est exact pour les 

court et moyen termes, ce ne l'est plus pour le long terme. 

En effet, Ia Russie a participe, jusqu'a un moment, au mouvement europeen de 

diminution de Ia mortalite. Dans les annees 60, son taux de mortalite etait 

similaire a celui des principaux pays occidentaux. L'esperance de vie des 

hommes etait un peu en retard par rapport a celui enregistre en France, en 

Allemagne et en Grande-Bretagne, mais en avance sur des pays tels que Ia 

Grece ou l'ltalie et en avance sur le Japan, qui n'est certes pas un pays 

europeen mais qui constitue un bon exemple, car il s'agit du pays dont l'indice 

de mortalite et d'esperance de vie est, a l'heure actuelle, le meilleur au monde. 

Depuis le debut des annees 60, Ia Russie - I'Union sovietique, a l'epoque - n'a 

pas participe aux efforts d'abaissement de Ia mortalite. Son retard s'est accru 

au cours des trente dernieres annees. Neanmoins, les progres atteints jusqu'aux 

annees 60 persistaient. 

Nous ne sommes plus dans une periode de lutte contre les maladies infectieuses 

ou Ia mortalite infantile, comme c'etait auparavant le cas dans taus les pays du 

monde. Aujourd'hui, les pays de l'ex-URSS ont les memes ennemis que les pays 

europeens. 

La seule fac;on de sortir de cette crise de Ia mortalite est de s 'approprier Ia 

strategie de lutte contre Ia mort utilisee au cours des dernieres decennies en 

Occident, en Amerique du Nord et en Europe. C'est aussi un facteur qui pousse 

Ia Russie et les ex-Republiques europeennes a se rapprocher culturel!ement et 

socialement des pays europeens. 

Un troisieme facteur s'inscrit dans Ia meme direction : le vieillissement. M. Alain 

Blum a parle des problemes que pose le vieillissement de Ia population dans les 

pays europeens : restructuration des systemes de sante publique et de securite 

sociale, necessite d'adaptation des institutions aux nouvelles structures de Ia 

population par age. Juste apres Ia Seconde guerre mondiale, Ia population de 

I'Union sovietique, et meme de Ia Russie, etait encore tres jeune. Le taux de 

dependance - proportion des personnes agees par rapport aux adultes - etait de 

mains de 10 %. En France, a Ia meme epoque, il etait deja de 17 %. 
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La situation evolue. 

Vers le milieu du XXIe siecle, le niveau de vieillissement sera tres eleve dans 

taus les pays europeens, y compris en Russie, en Ukraine, dans les Pays Baltes, 

etc. Adapter les institutions sociales et les systemes sociaux a cette situation 

nouvelle dans l'histoire de l'humanite devient un probleme commun car jusqu'a 

maintenant, nous avions !'habitude de vivre avec une structure de population 

tres jeune. 

Mais peut-etre le facteur le plus important, le stimulus le plus fort au 

rapprochement des pays des differentes parties de I'Europe se trouve-t-il dans Ia 

tendance generale de !'evolution demographique, qui transforme l'espace 

europeen , y compris Ia partie europeenne de l'ancienne Union sovietique, en 

une zone de depression demographique. 

Tout le nord de notre globe - I'Europe, mais aussi !'Amerique du Nord et le 

Japan - sont dans Ia meme situation. Tandis qu'au sud de notre planete, nous 

assistons a une explosion demographique tres puissante, au nord , Ia situation 

typique est Ia stagnation ou Ia tres faible croissance de Ia population. Le rapport 

des masses demographiques du Nord et du Sud se modifie tres rapidement. 

M. Raymond Barre soulignait ce matin que Ia dimension des pays europeens les 

poussent a se reunir, mais Ia Russie, qui est un grand pays, sur le fond des 

nouvelles realites demographiques, devient avec ses 150 millions d'habitants un 

pays de dimension moyenne. Si, au debut du siecle, l'empire russe concentrait 

8% de Ia population mondiale, cette grandeur n'est plus. 

La population du Nord qui, en 1950, representait un tiers de Ia population 

mondiale, represente aujourd'hui mains de 20 % et ne representera vers le 

milieu du XXIe siecle qu'un peu plus de 10 %. La Russie, qui constitue 

seulement 2% de Ia population mondiale actuellement, diminuera jusqu'a 

atteindre 1% d'ici a cinquante ans . 

Cette zone de depression demographique se trouve confrontee a l'enorme 

croissance demographique du reste du monde. La pression demographique sur 

ces regions a faible croissance ou a croissance negative de Ia population, qui 

sont en meme temps des pays riches, ira forcement en s'accroissant. La Russie 

n'est certes pas aussi riche que les pays europeens mais, comparee a Ia 
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pauvrete que subissent les pays d'Asie, par exemple, elle l'est suffisamment 

pour exercer une veritable attraction. C'est d'ailleurs deja le cas des emigres de 

pays comme le Sri Lanka, I' Afghanistan, le Pakistan et meme Ia Chine. 

La Russie est done confrontee au meme probleme d'immigration que I'Europe. II 

est tres etonnant, en examinant les changements intervenus sur les courbes de 

contribution de Ia croissance naturelle et de Ia croissance migratoire a Ia 

croissance generale de Ia population en Union Europeenne et en Russie - dont 

les niveaux sont, bien sur, differents - de constater qu'elles sont identiques. A 

deux ans pres, ces courbes se croisent, Ia contribution de Ia croissance naturelle 

devenant inferieure a celle de Ia croissance migratoire. Des deux cotes de 

I'Europe, Ia croissance migratoire intervient done comme un element plus 

pregnant de Ia croissance de Ia population que Ia croissance naturelle. 

L'opinion publique n'a pas conscience de cet enorme changement de Ia situation 

mondiale. En Europe comme en Russie, elle est hostile a !'immigration. Mais si Ia 

Russie ne rec;oit pas chaque annee un solde migratoire de l'ordre de 500 000 

habitants, sa population diminuera. La situation de I'Europe des Ouinze est 

identique, meme si Ia croissance naturelle y est meilleure, puisqu'elle reste en 

Europe legerement positive alors qu'elle est negative en Russie . La croissance 

naturelle en Europe est cependant tres faible et peut, a tout instant, devenir 

negative. 

Les projections faites en Russie ou celles d'Eurostat mentionnees par M. Alain 

Blum vont dans le sens des attentes de !'opinion publique. Ainsi, de 1989 a 
1991 , le solde migratoire en Europe des Ouinze etait-il d'un million par an, mais 

les projections pour l'annee 2020 font etat de chiffres de l'ordre de 400 000 ou 

500 000, marquant une diminution. 

II en va de meme pour les projections realisees en Russie. Ces dernieres annees, 

le solde migratoire etait de 600 000 personnes par an. Les scenarii envisages 

prevoient en 2010, pour les plus pessimistes, un solde de 15 000 et, pour les 

plus optimistes, de 1 115 000. 

Cette situation de depression demographique n'est avantageuse ni pour Ia 

Russie ni pour I'Europe ; Ia conforter n'est pas realiste face a Ia pression 

demographique des pays du Sud . 
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En Russie, Ia population se dilue dans l'espace, sa densite dans Ia par~.ie 

europeenne n'est pas tres elevee - du niveau de celle des Etats-Unis - et, a I'Est 

de I'Oural, avec 30 millions d'habitants repartis sur cet enorme espace qui 

represente 75% du territoire russe, elle est vraiment tres faible. 

Parallelement, les populations des pays du Sud de I'Asie centrale jusqu'a Ia 

Chine augmentent. Pour ne prendre que l'exemple de Ia Chine du Nord-Est, les 

trois provinces de Mandchourie qui etaient tres faiblement peuplees au debut du 

siecle comptent aujourd'hui 100 millions d'habitants, alors que Ia Siberie dans 

son ensemble n'en compte que 30 millions. La Russie extreme-orientale, de 

l'autre cote de Ia frontiere chinoise, compte quelques millions d'habitants ; Ia 

densite de Ia population au sud du fleuve Amour est cent fois plus elevee qu'au 

nord . 

Bien sur, les Russes redoutent cette immigration chinoise. Cependant, meme si 

l'on en parle beaucoup, elle ne correspond pas encore a une realite, plutot a une 

peur. Mais d'ici a cinquante ans, ce sera un danger potentiel. La Chine sera 

surpeuplee et meme une faible infiltration des Chinois en Siberie et en Extreme­

Orient sans guerre ni agression peut changer Ia situation demographique de Ia 

region . 

Des problemes identiques se posent done en Russie et en Europe des Quinze. 

On remarque Ia meme absence d'une politique realiste apte a repondre a ce deti 

demographique de changement de Ia situation mondiale. Tot ou tard, les deux 

parties de I'Europe devront tenir compte de pressions demographiques qui 

s'exercent de toutes parts, surtout en Russie. 

Jusqu'a present, Ia Russie, avec ses bons et mauvais cotes, a protege I'Europe 

de Ia penetration des populations de I'Est. Aujourd'hui, soit Ia Russie entre en 

Europe, en fait partie integrante et conduit une politique similaire en matiere 

d'immigration par rapport aux autres mondes, soit elle se rapproche de ses 

voisins du Sud et de I'Est et tombera sous !'influence de ces pays. Ce sont les 

seuls scenarii de son developpement. Si le second prevaut, ses qualites 

europeennes se dilueront et I'Europe perdra un voisin partiellement europeanise 

et sera menacee a ses front ieres Est par !'emigration du monde oriental 

asiat ique. 
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